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Du changement 
pour la reconnaissance 
d’un enfant
Un changement législatif important 
est à noter pour la reconnaissance 
d’un enfant. Désormais, cette 
démarche réalisée au service 
état civil de la mairie nécessite de 
présenter une pièce d’identité et un 
justifi catif de domicile 
(facture d’électricité par exemple) 
de moins de trois mois. Cette 
nouvelle règlementation est entrée 
en vigueur le 1er mars dernier. l
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Jeunesse

L’incendie de Notre-Dame a suscité à travers le monde 
une immense émotion.
Il faut souhaiter que ce terrible évènement aura provo-
qué dans notre pays une véritable prise de conscience 
citoyenne de l’importance de préserver, restaurer, 
valoriser notre patrimoine historique.
À Quimperlé, cette conscience collective est forte 
et la Ville porte une attention soutenue à ses 

monuments dont 6 sont classés, sans oublier son patrimoine naturel, 
lui aussi témoin de notre riche histoire. Les équipes municipales qui se 
succèdent, avec le concours des associations locales, s’attachent l’une 
après l’autre à apporter leur pierre à l’édifi ce. 
Citons pour mémoire la restauration des halles, 
les travaux d’ampleur à Ste Croix et à Notre-
Dame.  Plus récemment le chantier de restaura-
tion de  St Eutrope a  obtenu le prix régional des 
Rubans du patrimoine et l’aménagement des 
berges de l’Isole a été récompensé par un «  Repère d’or » 
au niveau national.
La restauration en cours du pigeonnier de Ste-Croix et la mise en lumière 
des berges de l’Ellé  par Yann Kersalé, achevant ainsi le « Chemin bleu », 
contribueront sans conteste à rendre notre ville encore plus belle et 
agréable à vivre.
Mais nous savons aussi qu’il nous reste encore beaucoup à faire et qu’il 
nous faudra établir des priorités face aux contraintes fi nancières qui sont 
les nôtres. 
La chapelle des Ursulines, la Maison des Archers et son échoppe, l’Hôpital 
Frémeur, la chapelle St David au cimetière mériteront en particulier toute 
notre attention dans les mois et années à venir.

Michaël Quernez Maire de Quimperlé / Maer Kemperle

Préserver, 
restaurer, 

valoriser notre 
patrimoine

Gant an tan-gwall en iliz-veur Itron-Varia e Pariz e oa bet fromet-kaer an dud er 
bed a-bezh.
Emichañs, gant ar gwall zarvoud-se, e kompreno tud hor bro pegen pouezus eo 
gwareziñ, reneveziñ ha talvoudekaat hor glad istorel.

E Kemperle, an holl a gompren an dra-se, ha Kêr 
a daol evezh ken-ha-ken ouzh he monumantoù (6 
anezhe zo klaset), hep ankouaat he glad naturel 
a zo test ivez eus hon istor founnus. Tamm-ha-
tamm e reer kement-se, gant ar skipailhoù a zo 
bet lerc’h-ouzh-lerc’h en Ti-kêr ha gant skoazell ar 
c’hevredigezhioù eus ar vro. 

Menegomp, kement ha kaout soñj, al labourioù da reneveziñ ar c’hoc’hu hag al 
labourioù bras er Groaz Santel hag en iliz Maria-Hanter-Eost.  Nevesoc’h zo eo 
bet roet priz rannvroel Rubanoù ar glad d’ar chanter da reneveziñ chapel Sant 
Eutrop, ha garedonet eo bet al labourioù da gempenn glannoù an Izol gant ur « 
Merk aour » war dachenn ar vro.
Emeur o reneveziñ kouldri ar Groaz Santel ha goulaouet e vo ribloù an Ele gant 
Yann Kersalé. Evel-se e vo peurechuet an « Hent Glas » hag e vo kaeroc’h ha 
c’hwekoc’h c’hoazh hor c’hêr hep mar ebet.
Met gouzout a reomp ivez e chom kalz d’ober, hag e vo ret lakaat traoù zo da 
dremen a-raok ar re all, abalamour ma n’eus ket argant a-walc’h ganeomp. 
Chapel an Ursulinezed, Ti ar Waregerien hag e stalig, Ospital Freveur, Chapel 
Sant Devi er vered : evezh a daolimp ouzh ar re-se er mizioù hag ar bloazioù da 
zont.

Gwareziñ, 
reneveziñ, 
talvoudekaat 
hor glad

LE SERVICE ENFANCE JEUNESSE ORGANISE, POUR LA PREMIÈRE FOIS, UN 
SÉJOUR D’ÉTÉ DE CINQ JOURS. 16 JEUNES DE PLUS DE 14 ANS VONT POUVOIR SE 
RENDRE AU PUY DU FOU ET À O’GLISS PARK.

Un séjour au Puy du Fou 
pour les plus de 14 ans 

C’est une première. Le service Enfance 
Jeunesse Sports et Vie associative de 
la Ville organise, du 29 juillet au 2 août 
2019, un séjour d’été de cinq jours pour 
16 jeunes de plus de 14 ans. Ces derniers 
vont pouvoir se rendre au Puy du Fou, au 
parc d’attraction O’gliss park, et visiter 
plusieurs sites vendéens. 
Le voyage a été imaginé et conçu avec 
des adolescents de l’Espace jeunes. Ils 
ont été consultés pour en déterminer les 
dates et le contenu. Ils ont aussi observé 
la préparation du budget.
Le service Enfance souhaite en effet 
encourager leur autonomie. Dans les 
deux campings où ils stationneront, ils 
installeront les tentes, et prendront part 

à la préparation des repas. Ils ne partent 
pas seuls : encadrés par une directrice 
et un animateur, ils voyageront avec 
un groupe d’adolescents du Balafenn, 
l’espace jeunes de Clohars-Carnoët.
Les enfants de plus de dix ans ne sont 
pas oubliés : ils pourront participer à la 
deuxième édition du Raid aventure, du 
9 au 12 juillet, puis se verront proposer, 
tout l’été, des mini-camps de trois jours : 
surf, char à voile, wave-ski, parc de 
Branféré… l

Renseignements et inscriptions : 
Service jeunesse, 
2 bis avenue du Coat-Kaër. 

Tél. 02 22 17 10 79 / 06 15 71 28 88/ 
lescale@ville-quimperle.fr

Des grilles contre 
la prolifération des 
choucas
Pour lutter contre la prolifération 
des choucas, la préfecture du Finistère 
invite les habitants concernés à installer 
des grilles sur leur cheminée. 
Souvent installés dans les conduits, 
le nid de ce corvidé empêche la bonne 
évacuation des fumées, et augmente 
le risque d’incendie. 
Pour mesurer l’effi  cacité de cette 
mesure, la mairie tient un registre des 
actions réalisées. N’hésitez pas à faire 
part de la vôtre ! Le succès de l’opération 
dépend de l’implication de chacun. l
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Mobilité  
Une aide pour acheter un vélo électrique 
Et si vous vous mettiez à la bicyclette ? Pour vous aider à passer à 
l’action, la Ville vous offre 100 € pour l’acquisition d’un vélo à assistan-
ce électrique (VAE). Pour obtenir cette aide, cumulable avec celle de 
Quimperlé Communauté (25 % du prix d’achat dans la limite de 250 €), 
il vous suffi  t d’adresser à la mairie votre demande de subvention, 
accompagnée de la facture de votre VAE, de votre justifi catif 
de domicile et d’un RIB. 
Un formulaire est disponible sur le site Internet de 
la Ville, ou directement en mairie. l

Se recenser en ligne
Désormais, le recensement 
citoyen peut s’effectuer en ligne. 
Il suffi  t de se connecter sur le site 
www.service-public.fr, rubrique 
« recensement militaire ». Tout Français 
de naissance doit se recenser « entre 
le jour de ses 16 ans et le dernier jour du 
3e mois qui suit celui de l’anniversaire ». 
Cette démarche est indispensable 
pour pouvoir vous inscrire à un examen 
(BEP, Baccalauréat, ...). Elle l’est 

aussi pour s’inscrire à la journée 
défense citoyenneté (JDC), dont 
l’attestation de participation 
est demandée pour passer le 

permis de conduire. l

 nos murs
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C’est le 
nombre 
de sièges 
qui ont été 
proposés à la vente par 
le Cinéma la Bobine cet 
été. Vendus entre 15, 20 
et 25 € selon leur état, ils 
seront remplacés par des 
modèles plus confor-
tables, dans un design 
rouge et noir. Une nouvelle 
moquette, gris anthracite, 
habillera la salle munici-
pale. Ces nouveaux équi-
pements représentent un 
investissement de près de 
89000 €. Fermé depuis le 
19 juin dernier, le cinéma 
municipal rouvrira ses 
portes le 11 juillet 
prochain.  l

Pas de polluants 
dans les 
canalisations
La mer commence chez 
vous : tout ce qui passe par 
les canalisations d’eau plu-
viale fi le directement dans 
les cours d’eau, puis à la mer, 
sans être traité en station. 
Les polluants sont donc à 
proscrire. Evitez, donc,  les 
traitements insecticides 
pour le nettoyage de votre 
façade et les solvants pour 
votre voiture. l
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Les peintures à l’huile de Joris Le Dain, 
27 ans, sont ainsi exposées au 38, près 
de la place Gambetta. Ce jeune artiste, 
diplômé de l’école d’arts appliqués 
Pivaut , pratique son art sur site, à 
Moëlan-sur-Mer, Clohars-Carnoët, 
ou pour la presse, lors de procès 
d’assises. « J’ai recherche l’émotion 
du moment », décrit ce lauréat de la 
prestigieuse Académie des Arts et 
Sciences de la Mer.
Au 38 B, voici Josselin Métivier, 29 ans, 
lui aussi diplômé de l’école Pivaut. Cet 
illustrateur de formation s’est tourné 
vers la céramique de haute tempé-
rature pour travailler le volume et la 
terre. « La Ville joue l’étonnant pari de 
promouvoir les arts pour connecter à 

la fois ses habitants et les visiteurs », 
apprécie-t-il.
Au cours de l’été, ces deux artistes 
installeront leur chevalet sur la place 
Gambetta. Une bonne façon d’entrer 
en contact avec les riverains, égale-
ment impliqués dans son aménage-
ment. Un peu plus loin, au 32, l’agence 
de communication Ferdinand offre 
un espace d’exposition aux artistes 
de la région. 
Au bas de la rue Savary, 3 place Carnot, 
se trouve l’Atelier des arts, installé 
dans une ancienne pharmacie. Il abrite 
une galerie d’art, un atelier d’artisanat 
et même un cabinet de sophrologie. 
« Un couteau suisse », résume sa 
créatrice, Magali Marti. l

Culture

Sécurité

Les belles vitrines 
de la rue Savary

La police municipale 
a déménagé  

AVEC L’ARRIVÉE DE L’ÉTÉ, LE PAS DES TOURISTES RÉSONNE À NOUVEAU DANS 
LA RUE SAVARY. GRÂCE AUX DÉMARCHES INITIÉES PAR LA MAIRIE AUPRÈS DES 
PROPRIÉTAIRES, PLUSIEURS ARTISTES ONT PU S’INSTALLER TEMPORAIREMENT 
DANS L’UNE DES BOUTIQUES DISPONIBLES, EN ÉCHANGE D’UN LOYER MODESTE.

LA POLICE MUNICIPALE A DÉMÉNAGÉ DANS UN NOUVEL ESPACE, SITUÉ AUX 
SERVICES TECHNIQUES. UN LIEU PLUS ADAPTÉ À L’ACCUEIL DU PUBLIC ET AU 
RENFORT D’UN QUATRIÈME AGENT DANS CE SERVICE DE PROXIMITÉ. 

>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>> >>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>>

De nouveaux 
vestiaires au stade 
Alexis Toulliou
Après ceux du stade de rugby et du 
camping, les vestiaires du stade 
Alexis Toulliou, à Kervidanou, ont 
un nouveau look. Ils viennent de 
bénéfi cier d’importants travaux 
de rénovation, avec des cloisons 
compactes (facilement lavables) et 
des faïences entièrement refaites. 
Ils rencontreront leurs premiers 
crampons fi n juillet, pour la reprise 
des entraînements. Le montant des 
travaux s’élève à 45 000€ HT. l

Un espace d’accueil, trois bureaux immé-
diatement accessibles, le nouveau siège 
de la police municipale se veut plus fonc-
tionnel. Depuis son déménagement aux 
services techniques, au Coat-Kaër, ce 
service de proximité dispose de locaux 
de 90 m², plus spacieux et mieux adaptés 
à l’accueil du public. 
Le personnel de la police municipale 
évolue lui aussi. Le chef de la police 
municipale, Joël Quilleré, est remplacé 
par Aurélia Le Leslé, ancienne cheffe de 
la police municipale de Janzé (35). Un 
quatrième agent, actuellement en cours 

de recrutement, commencera à exercer 
dès la rentrée scolaire. 
Ce renfort permettra à ces fonction-
naires territoriaux, placés sous l’autorité 
du maire, d’amplifi er leurs missions 
de préservation du cadre de vie des 
Quimperlois. Travaillant en complémen-
tarité avec les services de la gendar-
merie nationale, ils assurent l’ordre, la 
sécurité et la tranquillité de notre cité. l

Police municipale
Services techniques 
Avenue du Coat-Kaër. 

Accueil sur rendez-vous. 
Tél. 02 98 96 30 66. 

C’est le nombre d’entrées de la zone à 30 km/h
de l’hyper centre. 75000 € ont été budgétés pour 
les aménager et les sécuriser. Cette action 
s’inscrit dans les orientations du Plan local 
d’urbanisme (PLD) qui a fait l’objet de nombreuses 
concertations avec les usagers

(commerçants, résidents…) de chaque quartier. Conçu à partir 
des préconisations du CAUE (Conseil d’architecture, d’urbanisme 
et de l’environnement) du Finistère ces premiers travaux 
débuteront en septembre. l

Fibre optique : 
8200 prises à 
raccorder
Avec près de 8 200 prises à 
raccorder, Quimperlé est l’un des 
principaux chantiers de la fi bre 
optique dans le Finistère. 
Le déploiement se poursuit, 
avec l’installation de 22 armoires. 
Chacune desservira un quartier 
de 300 à 600 prises. 
La fi bre, généralement sous 
terre, doit parfois passer en 
aérien, entraînant des travaux 
d’élagage. La Ville assure cette 
opération pour ses arbres. 
Les propriétaires doivent faire 
de même. Un courrier a été 
adressé à 140 d’entre eux. 
Le coût moyen d’une prise 
avoisine les 2 000 €, fi nancés 
par le syndicat mixte Mégalis, 
réunissant la Région, les 
Départements, et les 
intercommunalités. l

Forum des 
associations le 
7 septembre
Le forum des associations aura 
lieu samedi 7 septembre 2019, à 
l’Espace Benoîte Groult (intérieur 
et extérieur), de 9h à 17h. 
C’est le rendez-vous incon-
tournable du début d’année 

scolaire pour tout savoir sur 
les activités proposées 

à Quimperlé, recueil-
lir des informations 
directement auprès 
des bénévoles. Une 
centaine d’association 
seront présentes. l

Première pierre du programme immobilier de Kerisole

24
Le 5 juin dernier a été posée la première pierre du programme 
immobilier de la Clairière de Kerisole. Sur cet ancien site 
administratif des papeteries de Mauduit, 58 logements 
verront le jour en 2020. 
Ce projet d’habitat mixte combine logements loca-
tifs, biens en accession à la propriété, et terrains 
libres de constructeurs à prix attractif.
Une opération réalisée par l’OPAC de 
Quimper-Cornouaille, avec le concours 
fi nancier de Quimperlé Communauté et du 
Département. Des parcelles à construire 
sont encore disponibles, n’hésitez pas à les 
visiter. l

Contact
Mail : accession@boaccession.fr
Tél. : 02 98 55 70 00. 
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L’EXPOSITION « DESIGN – ESCALES BRETONNES », À LA CHAPELLE DES 
URSULINES ET À LA MAISON DES ARCHERS, DU 1ER JUIN AU 6 OCTOBRE 2019, 
MONTRE LE TALENT, LA CRÉATIVITÉ ET LA CAPACITÉ D’INNOVATION DES 
DESIGNERS CONTEMPORAINS BRETONS. A L’IMAGE DES CÉLÈBRES CRÉATEURS 
RONAN ET ERWAN BOUROULLEC, FLORENCE DOLÉAC, OU OLIVIER MOURGUE, 
LEURS OBJETS ILLUSTRENT, DERRIÈRE LEUR ESTHÉTIQUE, LES 
QUESTIONNEMENTS DE NOTRE SOCIÉTÉ ACTUELLE. 

Célébrer le design  
de Bretagne

VIVRE QUIMPERLÉ / JUILLET / AOÛT / SEPTEMBRE 2019
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Derrière le mixer de la cuisine, 
la console de jeu ou le salon de 
jardin, il y a un designer. Même 
si nous n’en avons pas toujours 
conscience, le design s’invite 
dans notre vie de tous les jours. 
Difficile, par conséquent, de lui 
donner une définition unique et 
définitive.  
À chaque époque, il se réinvente 
en suivant les évolutions, les 
cultures et les apports des desi-
gners du monde entier.
Pour l’Alliance française des 
designers, « le design est un pro-
cessus intellectuel créatif, pluri-
disciplinaire et humaniste, dont le 
but est de traiter et d’apporter des 
solutions aux problématiques de 
tous les jours, petites et grandes, 
liées aux enjeux économiques, 
sociaux et environnementaux ». 

Un domaine en évolution 
permanente
Avec l’exposition « Design - 
escales bretonnes », à la Chapelle 
des Ursulines et à la Maison 
des Archers de Quimperlé, c’est 
le design de Bretagne que l’on 
célèbre. Au travers de nom-
breux objets, mis en scène par 
Antoine Minguy de l’Atelier Kloum 
de Quimper, 26 designers de la 

région, dont les frères Ronan 
et Erwan Bouroullec, ou Olivier 
Mourgue et son célèbre siège 
Djinn, présent dans le film 2001, 
l’odyssée de l’espace, tentent de 
répondre à certains enjeux de 
notre société actuelle. La designer 
brestoise Sarah Laubie, par 
exemple, interroge notre boulimie 
de plastique, au travers de ses 
ailerons de surf en matériaux recy-
clés (lire son interview).
« Design - Escales bretonnes 
exprime la diversité d’un domaine 
en évolution permanente. On y 
aborde les questions sociales et 
environnementales, désormais 
indissociables de toute produc-
tion, qui font appel tant à la res-
ponsabilité des concepteurs qu’à 
celle des utilisateurs » souligne 
Antoine Minguy, co-commissaire 
de l’exposition. 

Une dimension critique
L’École européenne supérieure 
d’art de Bretagne (EESAB), 
partenaire de l’exposition avec la 
Ville de Landerneau, joue un rôle 
clef dans le façonnage du design 
régional. La plupart des designers 
représentés dans l’exposition sont 
d’ailleurs issus de ses sections 

design de Brest et Rennes. 
« Ce qui caractérise notre ensei-
gnement, c’est une approche de 
la création reliée à une dimen-
sion critique. Nous formons des 
auteurs en design qui ont une 
réflexion sur ce qu’ils font. Au lieu 
de créer des objets dont nous 
n’avons pas besoin, nos étudiants 
sont incités à se préoccuper des 
questions de surconsommation 
et de transition écologique », sou-
ligne Danièle Yvergniaux, direc-
trice générale de l’EESAB.
Cette philosophie du design n’in-
terdit aucunement une proximité 
avec les industriels : ce sont eux, 
in fine, qui fabriqueront les objets 
initialement imaginés sur le papier 
et les logiciels de conception en 
trois dimensions. 

Une dimension critique
Dans le domaine du verre, de 
la céramique ou de l’ébénis-
terie, l’EESAB développe des 
programmes de recherche en 
partenariat avec des entreprises 
du secteur. Son laboratoire DPN 
(Design et pratiques numériques), 
à Rennes, contribue à l’innovation 
technologique dans le domaine 
de la réalité augmentée et des 
objets connectés. « Nos jeunes 
designers participent donc, par 
leur originalité et leur potentiel 
d’innovation, à construire la sin-
gularité de l’école dans le paysage 
économique régional », observe 
Danièle Yvergniaux. « C’est pour 
cette raison que nous avons 
répondu avec enthousiasme à l’in-
vitation de la Ville de Quimperlé : 
cette exposition montre l’impor-
tance des jeunes designers en 
Bretagne. » l

Pour en savoir plus 
consultez l’ouvrage 
paru aux édtions 
Locus Solus qui 
accompagne 
l’exposition.
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Dans le cadre de votre Master Design de transition, à l’EESAB de Brest, vous avez choisi  
de travailler avec du plastique de récupération. Pourquoi ?
Ma démarche se veut écologique et citoyenne.  En utilisant beaucoup de matériaux de  
récupération, j’essaie d’interroger la pratique du design, en lien avec la société actuelle.  
Je me pose de nombreuses questions. Quels sont les matériaux en phase avec les enjeux de  
la transition écologique ? Comment utiliser le plastique 
et ses déchets ? Cette approche  
du design se concrétise dans la conception de plusieurs 
objets montrés lors de l’exposition.

Quel peut être le rôle du design dans  
la transition écologique ?
Il peut inciter à repenser certains objets, même s’il paraît compliqué de le supprimer totale-
ment dans certains domaines, notamment dans le secteur médical. Dans le domaine sportif, 
j’essaie par exemple de montrer que l’on peut créer des ailerons de surf, beaux et résistants à 
la fois, avec du plastique recyclé. Mon parti pris, dans l’élaboration de ces dérives, était de faire 
apparaître les matériaux utilisés, afin de retracer leur origine. Les couleurs gris, blanc et noir 
proviennent ainsi de bouteilles de lait en plastique. Ce sont des ailerons 100% recyclés, et 100 % 
recyclables ! Mon objectif, à présent, est de réussir à produire ces ailerons à plus grande échelle. 
Un processus d’expérimentation est en cours actuellement, en partenariat avec plusieurs 
industriels. 

Le 31 juillet, vous animerez un atelier avec des enfants, qu’allez-vous  proposer ?
Je vais inviter ce jeune public à concevoir des suspensions mobiles sur le thème de la faune 

marine. Je fournirai de nombreux matériaux de récupération (barquettes 
plastiques, cartons, polystyrène, chutes de bois…) dont certains 

peuvent parfois tuer ou blesser certains animaux des océans. Les 
enfants pourront réaliser un objet qu’ils pourront  
rapporter chez eux, et réfléchir à la question de nos déchets et  
de leur devenir. l
Atelier jeune public, mercredi 31 juillet à 15h (à confirmer).  
Tout public à partir de 6 ans.  
Gratuit. Inscription : geraldine.guerin@ville-quimperle.fr
 

Cécile Peltier, 
adjointe au maire, à la culture  

et au patrimoine

Sarah Laubie, 
24 ans, designer diplômée de  
l’École européenne supérieure d’art  
de Bretagne de Brest (EESAB)

“Le design combine une  
recherche d’esthétique et  
de fonctionnalité”

Cette expo sur le design, c’est une première ?
C’est une première en Bretagne. Cette exposition, 
comme toutes celles que nous avons montées 
depuis 2015, cherche à aiguiser la curiosité de tou.
te.s. Le design est tellement dans notre quotidien 
qu’on ne le voit plus. On pense souvent que ce sont des objets beaux  
et chers réservés à une certaine catégorie de personnes.  

En réalité, « tout est design » comme le 
démontre les objets exposés qui com-
binent une recherche d’esthétique et de 
fonctionnalité. Ils montrent que les  
créateurs de design investissent les 
questions contemporaines de notre 
société en développant des objets qui sont 
parfois de véritables leviers d’innovation. Ils 

cherchent par exemple à utiliser des matériaux plus vertueux pour l’environnement, 
à concevoir des objets durables, à s’inspirer de la nature pour mieux la préserver. 
Une manière très concrète d’accompagner la transition énergétique au cœur de nos 
débats. Souvent, ils nous montrent la voie.

Comment avez-vous conçu la scénographie ?
Nous avons travaillé avec l’atelier Kloum, d’Antoine Minguy et Bénédicte Rousset, qui a imaginé la scé-
nographie et conçu des supports spécifiques pour présenter les objets. Les services techniques ont 
ensuite fabriqué dans les ateliers de la Ville, les éléments de mobilier design qui accueille l’exposition 
comme ces grands îlots en érable. Ils ont également dû fabriquer un sarcophage de verre pour pro-
téger une pièce prêtée par le Centre Pompidou : le siège Djinn, dessiné par Olivier Mourgue, et choisi 
par Stanley Kubrick pour les décors de son film 2001, l’odyssée de l’espace. Je leur tire mon chapeau 
car le résultat est remarquable. Et grâce à eux, Quimperlé est devenue « éditrice de design d’auteur ». 
Pas mal pour une ville de  presque 13 000 habitants !

Cette exposition s’appuie sur deux partenariats, l’un avec l’École européenne supérieure d’art de 
Bretagne (EESAB), l’autre avec la ville de Landerneau. Pouvez-vous les décrire ?
Nous nous sommes rapprochés de l’EESAB parce que nous avions à cœur de mettre en valeur ce 
réseau des écoles d’art de Bretagne, dont celles de Brest et Rennes qui proposent une section 
design. D’ailleurs, la plupart des 32 designers exposés sont passés par l’EESAB. Avec Landerneau, il 
s’agit d’un rapprochement de Villes qui ont la même conception du rôle de la culture et de la création 
contemporaine pour un territoire. Cela faisait longtemps que nous voulions joindre nos forces et nos 
ambitions. Avec cette exposition à deux escales et ce catalogue commun, nous prenons la bonne voie 
pour mutualiser nos actions et les porter plus haut. l

“Le design peut montrer 
une autre voie”Une seconde 

escale à 
Landerneau
Un second volet de 
l’exposition « Design – 
Escales Bretonnes », 
consacré à la lumière 
sera présenté à la 
galerie de Rohan à 
Landerneau, du  
5 décembre 2019 au  
1er mars 2020.  
Il s’inscrit dans le 
cadre de la manifes-
tation « Nuit d’hiver » 
durant laquelle, 
chaque année depuis 
2016, la cité sur l’Élorn 
se pare de scénogra-
phies lumineuses à 
l’approche des fêtes 
de fin d’année.

Clapot - Atelier Kloum - 2016

100% recyclé 
Sarah Laubie 

2017

Chaises 
végétales

Ronan et Erwan 
Bouroullec

2008

Colline - Les M Studio 
2011 
© Blinky

Mercure - Lucie Le Guen - 2014
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UNE BOUM DES  
« BEATBOXERS »  
LE 7 AOÛT 
Qui n’a jamais rêvé de  
« clubber » comme s’il était à 
New-York ?  Une boum des  
« beatboxers » (*) pour petits 
et grands pour se défouler, se 
dépenser et danser sur du vrai 
bon son : c’est la proposition 
de la Ville de Quimperlé.  
Le 7 août, à 19h, venez danser 
en famille sur une musique 
funky et entraînante. Il y aura 
en vrac : Krs One, George 
Clinton, Jackson Five, Kriss 
Kross, Dabrye et Chromeo.

Attendez-vous à lâcher prise : 
cette boum est une suite 
d’animations explosives pour 
vous faire bouger quel que soit 
votre âge, le tout sur un air 
frais et groovy.
* Le « human beatboxing » (« boîte à 
rythmes humaine » en anglais) consiste à 
faire de la musique en imitant des instru-
ments uniquement avec sa bouche.

Une histoire de potes

Comment sont nées  
vos associations ?

Grégor Huiban (ECHAP) : 
Cela a commencé par 

une bande d’amis. À force de se 
retrouver dans des soirées électro 
en Bretagne, nous nous sommes 
dits, en 2012, que ce serait bien 
de ramener des artistes chez 
nous, à Quimperlé. Grâce à notre 
réseau, notamment à Astropolis, 
et nos connaissances techniques 
en matière de son, on a vu que l’on 
pouvait monter quelque chose. 
Après les premières soirées, 
nous avons monté un festival, qui 
compte cinq éditions.  
David Aristée (106) : Nous aussi, 
c’est une histoire de potes. Nous 
avons d’abord eu envie de mettre 

sur pied des petits concerts, à 
partir de 2015.  Puis nous nous 
sommes lancés dans notre premier 
festival en 2017, au moulin du Roch 
d’Arzano, avec 500 personnes. La 
deuxième édition, en 2018, a éga-
lement bien marché. Depuis, nous 
organisons des soirées musicales 
au Brizeux et dans des bars. 

Quelle musique aimez-vous ?
Grégor Huiban : Nous sommes 
des fans de musique électronique. 
Dans notre programmation, on 
recherche quelque chose de 
pointu, avec des artistes inédits en 
France et en Bretagne. 
David Aristée : Nous, c’est le rap 
et la musique électro. Nous les 
aimons tellement que nous les 
associons lors de nos soirées : rap 
en première partie, puis musique 
techno et house jusqu’au bout de la 
nuit. Cela nous arrive de travailler 
avec ECHAP sur certains projets. 
Le 6 juillet prochain par exemple, 
le festival Astropolis nous confie 
l’animation d’une petite scène du 
Vauban, à Brest, en partenariat 
avec Motif, une autre association 
du pays de Quimperlé. Il y aura des 
DJ et des animations. 

Qu’avez-vous prévu pour  
votre mercredi musical ?
Grégor Huiban : Nous avons choisi 
de présenter, le 31 juillet, Saint 
Dx, ancien du duo parisien Apes & 
Horses. Depuis 2017, il officie en 
solo et créé une musique directe, 
émotionnelle et immersive. Puis 

Grégor Huiban et David Aristée, des associations ECHAP et 106 

LES MERCREDIS MUSICAUX DES  
31 JUILLET ET 7 AOÛT PROCHAINS 
SERONT ORGANISÉS PAR LA VILLE EN 
PARTENARIAT AVEC LES ASSOCIATIONS 
ECHAP ET 106. INTERVIEW CROISÉE DE 
GRÉGOR HUIBAN, D’ECHAP ET DE  
DAVID ARISTÉE, DE 106.

nous aurons Jazzboy, performeur 
d’une pop psychédélique et envoû-
tante, et Antoine Kogut, qui mêle 
synthétiseurs, cuivres et voix dans 
une pop contemplative et funky.
David Aristée : Le 7 août, nous 
proposons une scène hip-hop 
bretonne. Nous donnerons le micro 
à Dihay, un jeune rappeur breton, 
qui évoque son enfance avec des 
refrains souvent chantés. Puis 
ce sera Sônge, chanteuse et DJ 
française, qui mélange musique 
électronique et r’n’b. On la compare 
à M.I.A. ou Santigold. La soirée se 
terminera avec DI#SE, un rappeur 
de 17 ans à la maturité bluffante. 
Avec son flow mélodique, il saura 
comment ambiancer  
la soirée.
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Caroline Ra�n, directrice du Fourneau,  
Centre national des arts de la rue

Le Fourneau vient de signer avec Quimperlé 
Communauté une nouvelle convention pour l’organi-
sation des Rias, quel est son contenu ? 
Cette convention 2019-2021 s’inscrit à la suite des 

trois conventions antérieures, mais présente des 
évolutions. À l’automne dernier, Le Fourneau et 

Quimperlé communauté ont pris le temps de 
questionner l’ensemble des paramètres du 
festival, passé à l’échelle intercommunale 
en 2012, puis à une dizaine de communes 

en 2015. Aujourd’hui, le festival continue de 
parcourir dix communes en cinq jours, mais se 

démultiplie sur plusieurs sites, avec systémati-
quement deux communes en parallèle. 

Depuis leur création, Les Rias sont devenus  
un des grands événements des arts de la rue en 
France, comme l’expliquez-vous ?
À l’origine, nous cherchions à créer un festival de 
théâtre de rue d’envergure nationale tourné prioritaire-

ment vers les habitants, mais ouvert 
aussi aux touristes afin de prolonger 
la saison estivale.  
Avec l’envie de renforcer l’attrac-
tivité du pays de Quimperlé et de 
valoriser ses sites naturels et son 
patrimoine architectural au travers 
de créations. Plus de 80 sites ont 
ainsi été répertoriés pour accueillir 
des spectacles : chapelles, prairies, 
lavoirs… Le succès des Rias repose 
sur les liens tissés entre les artistes 

et la population. Le festival cumule désormais plus  
de 60 000 spectateurs. Le Fourneau, dont la mission 
première est l’accompagnement de la création  
artistique en espace public, assure la programma-
tion artistique. Celle-ci comporte de nombreuses 
créations récentes (17 sur 33 spectacles), qui attirent 
également des férus de théâtre de rue.

Quelles sont les nouveautés de  
l’édition 2019 des Rias ? 
Il y a d’abord les modalités de visibilité des  
spectacles : chaque spectateur est invité à composer 
son parcours. Il peut choisir entre deux communes 
différentes et plusieurs spectacles. Cela permet ainsi 
de répartir le public et d’améliorer les conditions  
d’accueil, d’écoute et de visibilité. Cette proposition 
offre une grande diversité de formes esthétiques,  
pour aiguiser la curiosité et permettre de belles 
découvertes. À Quimperlé, tous les spectacles auront 
lieu sur une journée, le samedi. Des propositions  
familiales permettront de découvrir la haute ville et la 
basse ville de jour, et la soirée se clôturera par deux 
grands  spectacles fédérateurs de cirque ! l
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Les Rias, le rendez-vous  
du théâtre de rue 

DU 27 AU 31 AOÛT PROCHAINS, LES RIAS OFFRIRONT UN VOYAGE ARTISTIQUE AU FIL  
DE L’EAU, ENTRE TERRE ET MER. GRÂCE À LA SIGNATURE D’UNE NOUVELLE CONVENTION 
ENTRE QUIMPERLÉ COMMUNAUTÉ ET LE FOURNEAU, CENTRE NATIONAL DES ARTS  
DE LA RUE, LE FESTIVAL AUGMENTE SES CAPACITÉS D’ACCUEIL DU PUBLIC.

Entretien / Jacques Juloux / vice-président à la 
Culture de Quimperlé Communauté

Un festival  
des rues et  

des champs”.

Le succès 
des Rias 

repose sur les 
liens entre les 
artistes et la 
population”.
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On dit souvent que les Rias ne 
sont pas un festival comme les 
autres, pourquoi ?

Les Rias illustrent une singula-
rité, saluée par une mission 

d’évaluation du ministère 
de la Culture : Quimperlé 
Communauté coordonne 
des politiques cultu-
relles (cinéma, lecture 

publique, spectacle vivant, 
musique et danse) initiées 

par les communes. La com-
munauté d’agglomération facilite 
ainsi la mise en œuvre du festival, 
et finance une partie du budget 
artistique et des coûts liés à la 
technique et à la sécurité. Les 
communes, elles, mettent à dis-
position leurs moyens techniques 

sur les sites d’accueil des spec-
tacles. Cette articulation favorise 
l’implication des collectivités. C’est 
un ticket gagnant.

Une nouvelle convention  
a été signée avec Le Fourneau, 
qu’apporte-t-elle ?
Elle donne une part plus impor-
tante à la dimension artistique. 
Depuis quatre ans, le budget 
consacré aux représentations avait 
été comprimé par l’augmentation 
des coûts annexes de la sécurité 
et la technique. Avec la nouvelle 
convention, ce budget passe de 
260 000 à 285 000 euros, favori-
sant l’augmentation des capacités 
d’accueil des spectacles, et amé-
liorant leur visibilité.  

À Quimperlé, où un nombreux 
public converge, cela permettra 
d’offrir des configurations artis-
tiques plus conséquentes.  
Et nous aurons aussi la possibilité, 
désormais, de mettre en parallèle, 
tous les soirs, deux spectacles sur 
le territoire de la communauté de 
communes.

Qu’apporte le festival des Rias à la 
communauté d’agglomération ?
C’est un festival des rues et des 
champs, qui s’installe aussi bien 

dans une prairie que sur un site 
exceptionnel ou au sein d’un bourg. 
Il permet à tous les habitants du 
territoire de faire des rencontres 
artistiques variées. C’est une 
véritable passerelle vers le théâtre, 
la musique ou la danse, qui peut 
aussi susciter l’envie de pratiquer 
soi-même. Il mobilise le milieu 
associatif de chaque commune. 
Plus de 500 bénévoles assurent la 
restauration, les visites, et d’autres 
services, et apportent une grande 
convivialité. Il faut aussi ajouter 
une centaine d’autres bénévoles 
pour l’organisation générale.  
On met les petits plats dans les 
grands pour accueillir le mieux 
possible. l

Didier  
Theron 
La grande  
phrase

J’écris comme  
on se venge 
Les Arts Oseurs

Le Grand cirque  
des sondages
Annibal et ses 
éléphants

Galapiat 



Laurianne, alias « Lolo », vient 
d’ouvrir sa crêperie dans les 
Halles. Elle propose des galettes 
100% blé noir, fabriquées avec 
une farine bretonne IGP (indica-
tion géographique protégée). 
Sur place, ou à emporter, 
Lauriane privilégie le fait maison 
pour ses garnitures. En ce 
moment, par exemple, de la 
confi ture de fraise ou de 
framboise pour les crêpes. 
« J’ai commencé à faire des 
crêpes à 18 ans, je ne peux 

vivre sans », sourit-elle.
Les délices de Lolo existent 
aussi en version mobile, 
dans un camion, sur les 
marchés du Pays de Lorient 
et les soirs de matches, 
près du stade du Moustoir 
du FC Lorient. l

Les délices de Lolo
Les Halles, place Hervo
Tél : 06 43 03 99 87

www.delicesdelolo56.com
Fb : Les délices de lolo
Ouvert du mardi au dimanche 
de 8h30 à 14h

Les délices de Lolo : 
des crêpes 100% blé noir
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e Terre de jasmin, 
des fl eurs et de la 
décoration
Sophie Granier vient d’ouvrir 
son magasin de fl eurs et de 
décoration à proximité des 
Halles, en basse-ville. Avec 
déjà une longue expérience 
dans le métier, elle propose 
à ses clients de composer eux-
mêmes leur bouquet avec des 
fl eurs coupées. 
Une grande partie du magasin 
est consacrée à des objets 
de décoration (vases, miroirs, 
photophores, sacs…), mais 
aussi du savon artisanal à la 
coupe. l

Terre de jasmin
10 place Hervo
Tél. : 09 50 75 04 59 

ou 06 50 70 65 25
Ouvert du mardi au samedi 
de 9 h 30 à 12 h 30 et de 15 h 30 
à 19 h 30, le dimanche 
de 9 h 30 à 12 h 30. 
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Les tables 
des saveurs
Boucherie 
authentique
Avec l’ouverture des Tables 
des saveurs, en basse-
ville, Mathieu Martin et ses 
associés Sophie Minard et 
Stéphane Masson satisfont 
leur volonté de proposer 
une boucherie authen-
tique : de la viande locale, 
découpée selon les règles 
de l’art, et un rayon traiteur 
bien garni. 
« Mathieu travaille à 
l’ancienne, il sait valoriser 
n’importe quelle pièce de 
viande. Il peut faire des 
ris de veaux, des rognons 
ou du cœur de bœuf, des 
produits diffi  cile à 
dénicher aujourd’hui », 
souligne Stéphane. 
Côté bœuf, Mathieu 
sélectionne des génisses 
de race limousine, élevées 
localement. Tout comme le 
veau, l’agneau, les volailles 
et le porc. l

Les tables des saveurs
50 rue Brémond d’Ars
06 64 76 04 39

boucherie2956@gmail.com
Du mardi au samedi de 8h à 
13h et de 16h à 19h
Le dimanche de 8h à 13h

Mist Maker, l’art 
de la vape
Dans le « bar à jus»  de Philippe 
De Medeiros, on prend son temps. 
Installé dans un fauteuil, un café à la 
main, le client « vapoteur » peut tester 
le carburant de sa cigarette électro-
nique parmi plus de 200 références. 
« La plupart de mes jus est fabriquée 
en France », souligne Philippe. 
Cet ancien chauffeur de direction 
espère ouvrir un nouveau magasin par 
an, et créer sa franchise. Sa première 
boutique ? Il l’a créée à Quéven, 
il y un an.  l

VIVRE QUIMPERLÉ / JUILLET / AOÛT / SEPTEMBRE 2019

Une opération de fl eurissement des pieds 
de murs a été lancée au printemps 2019, 
avec l’aval de l’architecte des Bâtiments de 
France. Après une concertation avec les 
riverains, la place Lovignon et quelques 
venelles de la basse ville servent de lieux 
pilotes à cette première expérimentation 
citoyenne, qui valorise le patrimoine et 
améliore le cadre de vie.
« Ce quartier était prédestiné à cette opé-
ration, car depuis plusieurs années, nous 
semions des fl eurs au pied de nos murs », 
se félicite Yvette Tibulle, résidente de ce 
quartier historique, porte d’entrée de la 
prairie des Gorrêts. 
Des roses trémières, des agapanthes, des 
girofl ées ou de la valériane fl eurissent le 
long des moellons de granit et de schiste. 
« Certains grincheux nous les ont arra-
chées au début, puis ils se sont habitués. 
Et progressivement, d’autres s’y sont 
mis », ajoute Henri, son mari. 

Un projet sous convention
Comme les Tibulle, plusieurs riverains ont 
signé une convention avec la municipalité. 
Les travaux préparatoires et les planta-
tions sont assurés par les services de la 
Ville, le suivi par les habitants. « Le fl eu-
rissement apporte une continuité dans 
la déambulation  et valorise le patrimoine 
autour du pont fl euri », souligne Nadine 
Constantino, adjointe au maire à l’anima-
tion commerciale et touristique. 
À proximité de cet édifi ce du XVIIe siècle, 

Jean-Claude Coulon a décidé de se lancer 
à son tour dans le fl eurissement de l’en-
ceinte de son jardin. « Je me lance avec 
des roses trémières, je pense que cela va 
être bien », dit-il.

Le retour de la nature en ville
L’action de ces Quimperlois contribue 
aussi à lutter contre certaines idées 
reçues. Non, les végétaux ne ramènent 
pas d’humidité. Celle-ci est au contraire 
absorbée au pied du mur et le feuillage 
des plantes protège contre les pluies bat-
tantes. Autre a priori battu en brèche par 
Yvette Tibulle : « Les plantes n’abiment 
pas les murs. La plupart ne les touche 
même pas et l’entretien est très facile. » 
Enfi n, si certains insectes sont attirés 
par les fl eurs, ils attirent à leur tour des 
oiseaux insectivores. Le fl eurissement 
des pieds de mur participe ainsi au retour 
de la nature en ville. Une bonne réponse 
aux enjeux de développement durable et 
de biodiversité urbaine. 
La végétalisation des pieds de murs se 
poursuivra dans les autres quartiers de la 
cité. Les retours de cette expérimentation 
permettront d’améliorer le fl eurissement 
dans la durée. Entre l’achat des végétaux 
et l’intervention du personnel, le coût 
de cette opération reste très modeste : 
moins de 2000 € pour l’année 2019. l

Urbanisme

Embellissons nos murs
AVEC L’APPUI DES SERVICES DE LA VILLE, LES MURS DE QUIMPERLÉ BÉNÉFICIENT 
D’UNE OPÉRATION DE FLEURISSEMENT. LE QUARTIER LOVIGNON DE LA BASSE-VILLE 
SERT DE LIEU PILOTE À CETTE EXPÉRIMENTATION CITOYENNE.
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Embellissons nos murs

LES RÈGLES À 
RESPECTER 
> Maintenir un espace 
libre sur le trottoir d’au 
moins 1,40 m 
> Ne pas utiliser de dés-
herbant ni d’engrais
> Ne pas mettre de 
plantes épineuses
> Arroser les plantations 
au démarrage
> Conduire les plantes 
grimpantes

Vous souhaitez 
participer ?
Contactez les services tech-
niques au 02 98 96 37 47. Ils 
prendront contact avec vous 
pour réaliser une étude du site, 
avant d’installer les végétaux 
au printemps 2020.

Restauration

Mist Maker / 14 rue Génot
www.mist-maker.com / Tél : 02 98 71 42 99
mistmaker29@gmail.com

Ouvert le lundi de 14h à 19h, du mardi au vendredi 
de 10h à 13h et de 15h à 19h, 
le samedi de 10h à 13h et de 14h à 19h
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>Si la protection de la biodiversité est une exigence de nos concitoyens, sa mise en œuvre par la collectivité demande 

une adaptation de nos pratiques dans l’entretien des espaces publics.
La Ville de Quimperlé est passée au zéro-phyto depuis 2017. Et si tout le monde salue le retour des coquelicots dans 

la ville, des voix s’élèvent parfois contre les pissenlits dont les fl eurs font pourtant le bonheur des abeilles. Il nous faut 
désormais plus de tolérance pour les mal nommées «mauvaises herbes», signe d’un environnement préservé.
Le service espaces verts a mis en place une nouvelle gestion, dite différenciée, pour répondre à la fois aux attentes des 
Quimperlois et aux enjeux écologiques.
Lieu symbolique, le cimetière est en cours de végétalisation et les entre-tombes inaccessibles au désherbage mécanique 
sont recouvertes d’une résine pour limiter la pousse des adventices. 
Ailleurs, Place Lovignon notamment, c’est une expérimentation de fl eurissement des pieds de murs qui est en cours avec 

la collaboration active des riverains. À terme, cela nous permettra de conjuguer esthétique et effi  cacité 
écologique. Des insectes plus nombreux nourrissent aussi une chaine alimentaire indispensable à nos 
rivières.
La gestion de l’arbre est également l’objet de toutes nos attentions. Dès 2020 va être mis en place un 
plan pluriannuel de gestion, en collaboration avec un arboriste et Bretagne Vivante, notre interlocuteur 

depuis plusieurs années. Car en ville l’arbre souffre et a besoin d’être choisi, planté et élagué avec soin pour faire face aux 
contraintes d’un environnement hostile. Un arbre mal adapté a une longévité moindre.
À Quimperlé, cette prise de conscience environnementale est également citoyenne. Dans les quartiers des habitants 
prennent à leur charge des espaces délaissés pour en faire des lieux de convivialité. D’autres participent à des journées 
de sensibilisation, comme le désherbage du cimetière. Des jeunes consacrent leur temps libre à collecter les déchets 
dans les parcs.
C’est cette volonté commune qui nous a incités à concourir pour la 4e fl eur. Ce label est avant tout une démarche 
d’excellence. Et si le fl eurissement estival est le point d’orgue de l’année mettant en avant le savoir-faire de nos jardiniers, 
c’est la manière dont nous gérons notre cadre de vie qui sera jugée.
Un cadre de vie qui a besoin de l’engagement de chacun d’entre nous pour que de bonnes pratiques installent défi nitivement 
les coquelicots dans notre cité. l

Équipe de 
rassemblement, 
« Ensemble osons 
Quimperlé »

>L’aménagement du centre-ville historique appelle de notre part certaines remarques de fond.
Fondamentalement, cet aménagement ne peut être qu’un projet d’ensemble avec une vision globale. Il n’est pas sain 
de vouloir le faire valider par tranches, considérant ainsi qu’il sera mieux digéré par les Quimperlois.

Ce projet global aurait dû, pour être compréhensible, identifi er ce qui sera nouvellement créé ou aménagé, mais aussi 
déterminer la nouvelle utilisation des locaux libérés : que deviendra l’ancien conservatoire ? Que faire du terrain des 
anciennes fonderies Rivière ?
Le projet multi-tranches que le Maire propose n’est pas partagé par les Quimperlois. Le déménagement du conservatoire de 
danse et de musique nous est imposé sans concertation, même chose pour la déconstruction-reconstruction du bâtiment 
«sport des îles» (alors que d’autres options plus novatrices existent), tout cela avant d’avoir une vision claire et effi  cace du 
devenir des Halles alors que tous ces projets sont liés.
Ne pas confondre vitesse et précipitation, c’est la sagesse ignorée par la municipalité Quernez. 

La plupart des actions envisagées sont soumises à la demande de subventions pour lesquelles nous 
n’avons aucune certitude sur l’attribution de tout ou partie.
La réfl exion la plus élémentaire qui est la nôtre serait d’attendre ce retour de la Région avant d’engager 
ces actions.
Depuis le début de ce projet, les Quimperlois n’ont pas été consultés. Lors des réunions publiques 

organisées par la majorité municipale, ils sont juste mis devant le fait accompli.
Nous avons souligné à plusieurs reprises ce défi cit de prise en compte de l’avis des Quimperlois. Un projet différent existe 
pour l’aménagement du centre-ville, et il appartient à la population de choisir en connaissance de cause. Nous avons 
fait une proposition de Référendum d’Initiative Communal (RIC) partant du principe qu’un tel projet global devait avoir 
l’approbation de la majorité des Quimperlois. Cette proposition de RIC, le Maire l’a rejetée.
Pour que la démocratie s’exprime, ce projet aurait dû être différé afi n de permettre aux candidats aux élections municipales 
de mars 2020 d’inscrire dans leur programme leurs visions du Quimperlé de demain. Les électeurs auraient fait leur choix !
Le Maire a refusé aux Quimperlois le droit de choisir ! l
Martine Brézac, Alain Kerhervé, Françoise Cordroc’h, Marc Duhamel, Yvette Bouguen, Serge Nilly. 

Quimperlé en 
Marche, majorité 
municipale

LES QUIMPERLOIS ONT LE DROIT DE DONNER LEUR AVIS !

Histoire
Avec sa structure à dos d’âne, le pont Fleuri, appelé aussi pont Lovignon, 

a longtemps été le seul passage entre la Cornouaille et le pays de Vannes. Construit au XVe siècle, 
il a dû à plusieurs reprises être restauré à la suite des crues. Lors des derniers travaux, en 2007, une arche 

primitive a été dégagée, dévoilant le véritable visage de cet édifi ce pittoresque.

LE PONT FLEURI, PASSAGE 
ENTRE LA CORNOUAILLE ET 

LE PAYS DE VANNES

ENVIRONNEMENT : AU QUOTIDIEN AGISSONS ENSEMBLE 
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Journées du 
patrimoine : 
le chemin 
bleu prolongé
Débuté en 2016 
sur les berges 
de l’Isole et le 
bief le Chemin 
Bleu de Yann 
Kersalé se pro-
longera cette 
année sur les 
berges de l’Ellé. 
Quatre sites 
sont concer-

nés : la rue des anciens 
abbatoirs, le pont du 
Bourneuf, le pont du 
Moulin de la Ville et le 
pigeonnier. Une boucle 
permettra ainsi une 
découverte nocturne du 
patrimoine bâti et naturel 
jusqu’aux rives de l’Ellé.
L’inauguration aura lieu 
pendant les journées 
européennes du 
patrimoine, les 
21 et 22 septembre 
prochains.

e pont Fleuri, appelé aussi 
pont Lovignon, sur la rivière 
Ellé, marque le passage 
entre l’ancien évêché de 

Cornouaille et de Vannes. Inscrit 
aux Monument Historique, il était 
autrefois défendu par deux tourelles, 
appuyées sur les murailles qui ceinturaient 
la basse-ville, transformant celle-ci en une 
cité entièrement close. Ces remparts, édifi és 
entre 1250 et 1270, tombèrent en ruines après 
la guerre de Cent ans et furent défi nitivement 
rasés en 1680. Les blocs de granit récupérés 
servirent alors à la construction 
du quai Brizeux bordant la Laïta. 
Jusqu´au milieu du XVIIe siècle, le pont Fleuri 
faisait partie des trois ponts (Salé à 
l´ouest, Gorréquer au nord, Lovignon 
à l´est) qui permettaient d’accéder à 
la basse ville, carrefour commercial 
important de la région. Ce n’est qu’en 
1643 qu’un nouveau pont, dit « pont 
des Dominicains », a été construit 
pour permettre une entrée plus aisée, 
depuis Hennebont et Lorient, à la 
basse ville. 

Un ouvrage unique
Avec sa structure à dos d’âne, le pont Fleuri pos-
sède les éléments les plus anciens de l’ensemble 
des ouvrages d’art de Quimperlé. Depuis le XIXe 
siècle, il a inspiré de nombreux peintres, comme 
Henri Alphone Barnoin, le post-impressionniste 
Henri Sidaner, ou le Quimpérois Max Jacob.
Gravement endommagées par des crues, les piles 
à bec et les arches du pont Fleuri sont partielle-
ment reconstruites au milieu du XVIIIe siècle. À la 
suite des grandes crues de la fi n de l´année 2000, 
un radier et le départ d´une des arches du XVIe 

siècle sont apparus. Auparavant englobés dans un 
remblai tardif écroulé, ils ont permis de confi rmer 
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Avec sa structure à dos d’âne, le pont Fleuri pos-
sède les éléments les plus anciens de l’ensemble 
des ouvrages d’art de Quimperlé. Depuis le XIXe

L

l´hypothèse d´un 
ouvrage diminué au 
cours des aménage-
ments successifs. 

Une rénovation 
«by-pass»

En 2007, des travaux ont été menés sur le pont 
fl euri pour améliorer l’écoulement des eaux en cas 
de crue. Le dégagement de l’ancienne arche du 
pont primitif permet alors de créer un « by-pass » 
(dérivation, en anglais) pour évacuer un surplus 
d’eau : le mur du parapet a été remplacé à ses 
extrémités par une grille, réduisant ainsi les 
obstacles à l’écoulement des fl ots. l

... par Henri Barnouin...

... et par Fritz Thaulow.

Le pont Fleuri, 
par Max Jacob...
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Pique-niquons 
avant le feu 
d’artifice ! 
Le traditionnel feu d’arti-
fice sera tiré le dimanche 14 
juillet vers 23h depuis le quai 
Brizeux et la montagne Sainte-
Catherine. Le thème retenu 
cette année est le 50e anniver-
saire du premier homme sur la 
lune. En attendant les premiers 
artifices venez pique-niquer 
parc des gorrêts !

DU 25 MAI AU 21 SEPTEMBRE /
MÉDIATHÈQUE

Michel Costiou
Le mouvement continu 
Peintre de l’instantanéité et du mouvement Michel 
Costiou travaille depuis 1985 sur toutes les formes 
d’expression de la danse, du cirque, du théâtre, de 
l’opéra, de la musique, du music-hall et du spectacle 
en général.
“ Compulsif créatif ”, il place le mouvement au cœur 
de ses recherches et parvient à capter l’énergie et 
la vitesse. Opposés à l’art conceptuel, ses dessins, 
saisis sur le vif, célèbrent la liberté de l’art, la vie.

SAMEDI 3 ET DIMANCHE 4 AOÛT

La fête de l’eau 
Au programme ? Concours du plus beau radeau, course de radeaux, 
course de 5 000 canards plastiques, course des garçons de café, rand’eau 
gourmande, animations pour les enfants et restauration, marché artisa-
nal, expositions artistiques, grande soirée moules frites et chants marins. 
Adoptez dès maintenant votre canard et tentez votre chance pour gagner 
de nombreux lots : plus d’infos que www.lafetedeleau.fr

Carmen

La Boum 

SAMEDI 7
Forum des associations
Espace Benoîte Groult
9h à 17h

DU 10 AU 12
Don du sang
Espace Benoîte Groult

VENDREDI 13
Projection : « Mon oncle »  
de Jacques Tati
Dans le cadre de l’exposition 
Design Escales Bretonnes
Cinéma La Bobine / 20h30

DU 13 AU 22
Exposition de pièce du film  
« Mon oncle »
Hall du cinéma la Bobine

SAMEDI 14
Marché Paysan
Résidence Bois-Joly

SAMEDI 14
Conférence de  
Ronan Bouroullec
Dans le cadre de l’exposition 
Design Escales Bretonnes
Cinéma La Bobine / 17h

DIMANCHE 15 
Loto du club  
du nouvel âge
Espace Benoîte Groult 

SAMEDI 21 ET DIMANCHE 22
Journées européennes  
du patrimoine

DIMANCHE 22 
Troc et puces des amis  
de Niederheid
Espace Benoîte Groult

DIMANCHE 22 
Descente de la Laïta

VENDREDI  26 
Bal du Nouvel-âge
Espace Benoîte Groult

DIMANCHE 28 
Soirée théâtre  
avec le théâtre de l’ô
Espace Benoîte Groult

LUNDI 30
Bourse aux vêtements
Espace Benoîte Groult
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SEPTEMBREJUILLETEXPOS
D’ÉTÉ DU LUNDI 1ER 

AU DIMANCHE 14 
Tournoi de tennis
Tennis Club Kerbertrand

JEUDI 4
Brocante 
quai surcouf 

VENDREDI 5 
Concert 4 Play Quartet 
- Barbershop 
Chapelle Saint-Eutrope / 18h

LUNDI 8 
Balade commentée 
La vie dans les rivières  
de Quimperlé
Place Charles de Gaulle / 14h30

JEUDI 11
Création d’une page de BD 
Animation proposée  
par QAT / Kerjégu

JEUDI 11
Cinéma dans la prairie
2001, l’odyssée de l’espace
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée

VENDREDI 12
Concert « de Vivaldi  
à Piazolla »
Chapelle Saint-Eutrope

DIMANCHE 14
Pique nique prairie  
des Gorrêts
Feu d’artifice en basse ville, 
vers 23h

MERCREDI 17
Mercredis musicaux 
Les Biches Cocottes –  
Les Groove Boys / Gratuit
Place Isole Sainte-Croix / 21h

JEUDI 18
Cinéma dans la prairie
Tout en haut du monde
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée

MARDI 23
Spectacle et initiation  
aux danses bretonnes
Organisé par QAT / Gratuit
place Saint-Michel 
14h30

MERCREDI 24
Mercredis musicaux 
Clément Abraham Quartet – 
Louisett / Gratuit
Place Isole Sainte-Croix / 21h

JEUDI 25
Bal du nouvel-âge
Espace Benoîte Groult

JEUDI 25
Cinéma dans la prairie
Le sens de la fête
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée

SAMEDI 27
Pardon de la chapelle 
Saint-David

DIMANCHE 28
Troc et puce du UCQ
Parking Centre Leclerc

MARDI 30
Balade nature 
Plantes sauvages comestibles  
de chez nous / Gratuit
Prairie Saint-Nicolas / 14h30

MERCREDI  31
Mercredis musicaux 
Saint-DX – Jazzboy –  
Antoine Kogut  / Gratuit
Place Isole Sainte-Croix / 21h

DU 1 JUIN AU 
6 OCTOBRE 

Exposition  
« Design – Escales 
bretonnes »
Chapelle des Ursulines et  
Maison des Archers

DU 25 MAI AU 
21 SEPTEMBRE

Exposition  
« Michel Costiou –  
le mouvement  
continu »
Médiathèque

CHAPELLE  
SAINT-EUTROPE
Visites guidées par les  
guides de la SPREV 
> Tous les mardis et jeudis  
à 18h (à partir du 9/07)

Visites libres organisées par les 
amis de l’hôpital Frémeur
> Tous les mercredis  
de 14h30 à 17h
> Tous les vendredis  
de 10h à 12h30

Visites commentées  
de l’édifice avec Alain Pennec 
(organisation QAT)
> Les mardis 16/07  
et 13/08 à 14h30

DIMANCHE 11  
Concours de pétanque
Avec les coqs pétanqueurs
Boulodrome

MERCREDI  14
Mercredis musicaux  
Fest Noz / Gratuit
Place Isole Sainte-Croix / 21h

JEUDI 15 
Cinéma dans la prairie
Au revoir là-haut
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée

SAMEDI  17 
Fest-noz de Lothéa

MARDI 20  
Spectacle et initiation  
aux danses bretonnes
Organisé par QAT / Gratuit
Place Charles de Gaulle
 14h30

JEUDI 22 
Cinéma dans la prairie
Carmen
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée

SAMEDI 24 AOÛT 
Poissonade  

MARDI 27 AOÛT 
Initiation à la boule  
bretonnes
organisé par QAT / Gratuit
 Matériel fourni   
Boulodrome de  
Kerbertrand / 14h30

SAMEDI 31 AOÛT 
Festival des Rias  
à Quimperlé

JEUDI 1ER

Brocante Quai Surcouf

JEUDI 1ER 
Cinéma dans la prairie
Ready Player One
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée

MARDI 6 
Loto du FCQ 
Espace Benoîte Groult

MERCREDI  7 
Mercredis musicaux 
La Boum des Beatboxers 
– Dihay – Sônge – DI#SE / 
Gratuit
Place Isole Sainte-Croix / 21h

JEUDI 8 
Cinéma dans la prairie
Coco
Prairie Saint-Nicolas,  
à la nuit tombée






